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ne me delaissera pas tent. Aussy Je ne Vous eust escrit sj emplement pour en
dire quelque Parole a M’ Nostre Pere si ce n'estoit [que Euifa mesme a dt a
Un soldat qu'il s'en viendroit icy a la s¥ Martin [11. November], sens m'en-
voyer Un mot non pas que Je desire en avoir de luy ny par lettre ny par bou-
che.

J1 se bastent fort & ferme devant la Rochelle [das von den Hugenotten gegen
Kénig L udw 1 g XIII. verteidigt wurde], il y a hier 8 Jours que M [le
Maréechal de France, Nicolas de L'Hbpital, le Marquis] de V i t r y a este
blesse a Un bras d'un Coup de Pieque. JL nous fault Continuellement escorter
des Munitions Jusques a la Rochelle.

A Montpeliers Cependant la Capitulation ceux de dedans ont faiet traistreuse-
ment Une sortie & a L'improveu tue quantite de signalee noblesse. L'on tient
que Jammais on parlera de Montpelier mais ilz ne la tienent pas Encore.

Je Vous supllie Conservez moy En Vostre fraternelle faveur & Grace ... J'ay

quelque 170 Soldats sens le 4 quj sont nouvellement venuz on scaura bien Com-

bien 11 m'en fault”.

o s BlE

14:’ y - ¥ 2‘-9 /7 -
4) e = soubiect?
Ve

;oS

o rﬁ'
6) vgl. AH 173, 131

. ?Jéiﬁjizg—;r_

—_—

Cﬁfiiﬁﬂﬁff

8) Text zerstdrt

Original, mit Siegel - AH 63, 309-310

145

[1622 n. Oktober 1.] A

SCHREIBENl [VON BEAT II. ZURLAUBEN AN GARDELT. FRANZ ZURLAUBEN]

"Vous n'aves a eraindre ny moins a Croire, l'advenile d'iceluy [gemeint Jakob
Wiekarts, der beiden Schwager], duquel les demandes praecedent les me-
rites, la praesumption le pouvoir, L'inobeissance le debuoir; Vous asseurant

que Mons.” le Pere (K o n r a d III. Zurlauben, Inhaber der Gardekompagnie




68/145~146

Zurlauben] le Cognoit trop bien; auquell n'agreent guerre, Vos trop excessifs
colerees ressentiments n'y moins les Jmaginations & apprehensions que Vous
aves d'un, & d'autre chose, auquelles une deliberation plus mature & miewr
Consideré, Vous induira facilement a son temps; cognoissant a lors Ce que
Vous sera necessaire & utile d'eslire [- Anspielung auf Franzens Abneigung
sowohl gegen Wickart als auch gegen eine allfidllige Verheiratung bzw. die
Uebernahme eines politischen Amtes in der Zuger Heimat -], pour complaire a
Dieu & aux parents [meben Konrad II1I., dem Vater, Eva Z iir ¢ h e r, die
Mutter, gemeint], auquels (principalement chentans en tout 1'honneur de Dieu)
nous debuons toute obeissance; partant n'est apropos de faire mention des Jn—
rreconciliables[!] resolutions ny des Jrrevocables parclles, lesquelles Je

ne puts bonnement Comprendre.

A mon fraternel conseil, Vous poursuivres a Executer les Commandements, de
Mone.” nostre Pere, touchant Vostre charge; regardant de luy rendre bon Comp—
te de Tout & d'entretenir toute la Compagnie en bon ordre, & bonne grace et
faveurs des superieurs, ains que par la Vostre promettes, En depit de Celuy
qui ne l'espere ny le Croit ... Vous avezs oublié les Compte des frais & dep-

pences Extraordinaires dont ... le Pere En veult estre Jnformé".

l}) AH 63/145 scheint die Antwort auf AH 63/144 zu sein.

‘Konzept - AH 63, 311 - Blatt 311V leer
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1656 Mdrz 8. A

ERKLAERUNG DER GEMEINEIDG. TAGSATZUNG ZU BADEN, DASS EIN ALLGE-
MEINER LANDFRIEDEN [~ 1. VILLMERGERKRIEG -] GE-
SCHLOSSEN WORDEN SEI

EA VI 1, 320 a

"Zuo wilssen sye hiemit, demmoch durch die ... Verlichung dess allerhochsten
die Jn lobl. Eidtgnoschafft entstandtene Kriege Unruohen Vermitelst der ...
Schidtorten [FR, SO, BS, SH] Hingelegt, ... htemit ein durch gehender allge-

meiner fridt geschlossen, dass hierauff inssgmein nottwendig erachtet worden,
solchen geschlossnen friden hier unnd anderstwo Zuo mannigkliches nachricht
offentlich Verkiinden Zuolassen, mit dem ernstlichen bevelch, das forthin ein

!Jedtweder gegen dem anderen, gich fridt unnd friindtlich Verhalten ..., dess
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